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QUESTION 1

Il s’agit ici du programme d’appui à la mise en œuvre de la stratégie de la réduction de la pauvreté (PRP) dont l’objectif est de contribuer à la réduction de la pauvreté humaine et au développement durable :
· Le processus de participation s’est traduit plus dans la planification et la mise en œuvre des activités de terrain impliquant les populations à la base bénéficiaires.

· C’est au niveau de l’axe opérationnel que processus participatif a été plus manifeste

QUESTION 2

Dans le cadre du PRP c’est à travers les conseils de quartier qu’est structuré et géré le processus de participation des populations pour une meilleure appropriation et une pérennisation des actions.

· Ce sont les services techniques déconcentrés (Direction du Développement Communautaire, Appui au développement local, Action sociale) qui sont impliqués dans le processus de participation par l’appui conseil, la facilitation, la formation et la mobilisation des acteurs dans la zone de concentration opérationnelle du programme.

· C’est surtout à travers les séances d’information et de communication tenues au sein des conseils de quartier et des cadres de concertation au niveau local.

· C’est pendant les rencontres et les foras que les populations à la base donnent leurs points de vue sur le programme et ses réalisations sous la supervision des services techniques déconcentrés.

QUESTION 3

D’abord, c’est au niveau du diagnostic participatif que les responsables du programme ou leurs représentants s’assurent de l’implication et de la participation des groupes vulnérables dont les pauvres, dans le processus d’identification et de planification des activités.
· Les participants sont identifiés à travers les conseils des quartiers par une approche communautaire.

· Seuls les coûts de transport et de restauration sont pris en compte.

· C’est surtout lors du diagnostic participatif à travers les focus group que les différents aspects (genre, handicapés, personnes du 3e âge…) sont pris en compte. Ces groupes cibles organisés sont représentés à travers leur association dans les conseils des quartiers.

· Les techniques d’animation permettent aux animateurs de prendre en compte les préoccupations des différentes cibles.

QUESTION 4

Ce sont essentiellement les pesanteurs sociales qui empêchent l’expression des pauvres en public.

QUESTION 5

Au Sénégal, on peut dire que le programme a enregistré une forte implication des populations. Toutefois, le programme n’a pas encore procédé à l’évaluation du processus

QUESTION 6

Le processus participatif a tout de même permis une bonne mise en œuvre du programme grâce au développement du contrôle citoyen à travers les conseils de quartiers et les cadres de concertation mis en place.

Par ailleurs le programme a permis entre autres, de valoriser le statut des handicapés par la formation et le financement d’activités génératrices de revenus.

· Le suivi /évaluation participatif  nécessité l’implication des acteurs à la base.

· Les résultats sont documentés à travers des productions portant sur les schémas de mise en œuvre, la capitalisation sur le processus ainsi que sur les acquis du programme. Des films documentaires ont été aussi réalisés.

QUESTION 7

· Meilleurs implication des populations dans la planification du développement et la gouvernance locales

· Meilleure prise en compte des activités destinées aux pauvres.

Fait à Dakar, le 7 décembre 2012

Abbé Ambroise TINE 

Secrétaire Général
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